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Il n’est pas facile d’être prophète en son pays. Maurice Tornay (avec son épouse 
Monique) l’a été durant une longue campagne électorale et lors de la réception orga-
nisée en son honneur par la commune d’Orsières. De la mobilisation quasi générale
que sa candidature avait suscitée à une foule compacte réunie pour l’accueillir dans
son costume de conseiller d’Etat, l’Entremont s’est dressé comme un seul homme
pour rendre l’aventure possible. Si la pluie s’est montrée généreuse lors de la fête d’Or-
sières, elle n’a pas éteint la flamme qui réchauffait les cœurs et brillait dans les yeux
des participants. Une rencontre quasi fraternelle entre l’enfant prodige et toute la po-
pulation. > 12-13
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Un ours au cœur sensible
MAURICE TORNAY | Le conseiller d’Etat a été reçu par sa commune. Sous la
pluie mais avec du soleil plein les cœurs.

M A R C E L G AY

Il a un caractère fort, de l’éloquence et des va-
leurs de référence. On le sait aussi bourreau de
travail et homme de dialogue. Ceux qui ne le
connaissaient pas personnellement ont dé-
couvert une personne sensible, émue jus-
qu’aux larmes en évoquant le soutien de ses
proches, de sa cellule, de ce pilier familial né-
cessaire à la construction d’une carrière poli-
tique. Les quelques secondes d’émotion du-
rant lesquelles le temps suspend son vol, ce
laps de silence, valent toutes les paroles, tous
les messages. Moment fort donc d’une soirée
arrosée par un ciel généreux mais marquée
aussi par une solidarité cantonale, régionale et
communale. Il y avait tout le gratin politique
bien sûr, il y avait aussi les autorités religieuses

et judiciaires, il y avait surtout toute la popula-
tion sortie dans la rue pour saluer, quarante
ans après le sacre de Guy Genoud, son
conseiller d’Etat.

LA FÊTE POUR TOUS
Organisée par le président de la commune,

Jean-François Thétaz, l’ancien président Jean-
François Lattion et tout le conseil; orchestrée
par Véronique Thétaz et Joachim Rausis, la
rencontre fut à la hauteur de la tradition d’ac-
cueil de la cité de l’ours. Trois fanfares, l’Edel-
weiss et l’Echo d’Orny d’Orsières et l’Union
instrumentale de Liddes. Un chœur d’enfants,
le groupe folklorique les Bouetsedons et, ceri-
se sur le gâteau, le message plein d’humour et
d’amour des trois sœurs de Maurice Tornay.

Auparavant, le chef du gouvernement, Claude
Roch, avait adressé un message officiel de hau-
te qualité, n’hésitant pas à rappeler des faits
historiques concernant la région mais surtout
en mettant en lumière les qualités de son nou-
veau collègue. 

Quant à la fête elle-même, elle fut simple et
chaleureuse. Pas de tables VIP ni de bars à
champagne, mais une même cantine pour
tous. Un repas succulent servi par une brigade
efficace et un dessert «maison» à faire saliver
les toques d’un guide gastronomique. 

Maurice Tornay a pu mesurer à quel point
ses concitoyens étaient fiers de lui. Il a pour
mission aujourd’hui d’élargir le cercle pour de-
venir l’homme d’état que le Valais attend. Il en
a les moyens, l’ambition aussi. 

Les enfants étaient évidemment de la partie et n’avaient pas peur de la pluie. CHRISTIAN HOFMANN
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«Nous ne renoncerons pas à nos valeurs!»
Extraits du discours de Maurice Tornay, prononcé le 19 juin à Orsières.

Quel chemin parcouru ensemble, mes amis, depuis
le début, en passant par le 6 juin, la campagne et
les élections cantonales de mars dernier. Si l’ob-
jectif a été atteint, c’est grâce à vous tous ici pré-
sents et à toutes celles et tous ceux qui, sur l’en-
semble du territoire cantonal nous ont accordé
leur confiance. Une confiance qui dépasse naturel-
lement ma personne et qui comprend toute l’his-
toire de mon pays, de notre pays d’Entremont, et

de toutes les valeurs que nous défendons pour le
canton du Valais depuis des décennies. Paul Valéry
avait d’ailleurs écrit un jour: «La mémoire est
l’avenir du passé». (...)
«Oui», je m’engagerai tous les jours dans l’action
quotidienne:
– pour maintenir nos valeurs chrétiennes afin que

notre société puisse continuer de grandir sur
des fondements solides;

– pour accroître le bien de tous afin que chacune
et chacun – femme, homme, jeune ou personne
âgée – ait sa place dans notre société;

– pour croire à la cohésion sociale qui privilégie

le dialogue et se refuse à l’exclusion;
– pour vouloir appliquer les lois, avec loyauté,

sans entraves inutiles;
– pour empoigner les problèmes afin de les ré-

soudre avec détermination;
– pour l’envie de rendre demain plus sûr qu’au-

jourd’hui.
«Non», mesdames et messieurs, nous ne renonce-
rons pas à nos valeurs.
«La démocratie, de toutes les formes de vie en so-
ciété est la plus difficile, celle qui requiert du ci-
toyen les plus grandes qualités, la plus longue pré-
paration et le plus de temps accordé aux affaires
publiques. Mais, c’est aussi la plus honorable, per-
mettant à tous les membres d’une communauté
d’éprouver également le plus haut sentiment de leur
personne. C’est un gouvernement d’hommes et de
femmes majeurs, acceptant pleinement les condi-
tions de leur nature et assumant eux-mêmes la res-
ponsabilité de leur destin.» Voilà ce que Maurice
Druon, le célèbre académicien français écrivait
dans l’un de ses ouvrages sur le pouvoir politique.
Nous avons la chance de vivre dans un Etat démo-
cratique. Nous avons le devoir d’en cultiver et d’en
soigner les semences pour que notre pays fleurisse
encore longtemps de la tranquillité, du calme et
du bien-être propre à tout Etat qui accorde aux ci-
toyennes et citoyens la seule place qui leur re-
vient de droit, la première. (...)

«Là où il y a une volonté, il y a un
chemin, et là où il y a un chemin, il
y a des montagnes de bonnes volon-
tés qui l’ont construit»

Le train arrive à la gare d’Orsières. Monique et Mau-
rice Tornay ont les honneurs de la délégation de la
police cantonale avant le cortège qui les conduira
sur la place Centrale. CHRISTIAN HOFMANN

Une gamine applaudit le passage du couple de la
soirée tout en répondant à l’appel du photographe.
Moment magique qui, dans quelques années, rappel-
lera sans doute de beaux souvenirs...
CHRISTIAN HOFMANN


